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Textes 
 

Le nom de l’endroit qui apparaît à la fin de chacun des textes 
désigne l’emplacement où a lieu l’atelier. 

 

 
 
 
 

Mon premier hiver au Canada 
 
 Je suis arrivée au Canada le 18 janvier 2003.  Ça été très difficile.  Il faisait très 
froid.  Je ne connaissais pas le pays. 
 
 J’avais deux enfants à amener à la garderie.  Mon frère ne voulait pas que je 
porte un pantalon à cause de la religion.  J’avais une amie qui me disait : «Il faut porter 
le pantalon au Canada.  C’est très froid.» 
 
 En novembre 2003, j’ai trouvé une maison.  Je vis maintenant seule avec mes 
enfants.  Je suis devenue autonome et depuis, je porte mon pantalon tous les jours. 
 
Marie-Jacqueline Dupré 
Ottawa 
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Ma destinée 
 
 L’autre jour, je regardais un téléthon à la télévision.  J’ai vu tous ces bénévoles 
qui donnaient de leur temps afin de ramasser des sous pour les enfants infirmes.  Je 
me suis mise à penser à quel point ma vie fut heureuse. 
 
 Mariée à Lucien, j’ai eu huit enfants et j’ai adopté deux filles.  Ils sont tous en 
pleine forme et très bons pour moi.  J’ai eu mes joies et mes peines mais, rien à 
comparer à ces parents qui élèvent des enfants malades.  Merci à la vie de m’avoir 
épargné tant de souffrances.  Bravo aux gens qui aident les démunis! 
 
   
   
 
 
 
 

   
   

 
 

Marie-Jeanne Lortie 
St-Albert 

Mon nouveau défi 
 
 Et bien, cette année j’ai amélioré mes connaissances et agrandi mon cercle 
d’amis.  Par l’entremise du feuillet paroissial, j’ai retrouvé une orientation que j’avais
égarée dans un de mes tiroirs mentaux.  L’annonce invitait celles qui désiraient à 
s’inscrire au centre d’artisanat de Rockland.  J’ai saisi l’occasion au vol. 

 

 
 

Le soir venu, j’étais tellement fière de m’être présentée.  On m’a 
invitée à me joindre à eux.  Depuis, j’ai repris le tricot.  J’ai fait une 
couverture, une robe et un autre modèle de couverture; tout pour bébé.  
Par la suite, on m’a demandé de venir aider dans un autre cercle ceux qui 
ont des problèmes physiques et des jeunes qui ont des troubles affectifs. 
 
 Cette découverte fut l’une des meilleures après mon retour à 
l’école.  Par contre, il faut faire face à d’autres obligations, d’autres expériences 
oubliées.  Par exemple, ne pas négliger ce que j’ai entrepris malgré les autres 
engagements, continuer à avancer, à élargir mes horizons.  Voilà mes nouvelles 
résolutions, mes nouveaux défis pour la nouvelle année. 
 
      

    
 
   

 

Rachelle Mercier 
Rockland 
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Le Bonheur 
 
 Pendant plus de dix ans, je croyais que le bonheur n’existait pas pour moi.  Je 
n’avais ni joie ni bonheur à partager.  Je disais à qui voulait l’entendre que les rêves 
n’existaient pas.  Selon moi, j’avais fait une petite dépression.  Je ne voulais plus rien 
faire car plus rien ne m’intéressait dans la vie.  J’ai même pensé au suicide mais je ne 
l’ai pas fait, fort heureusement.  Dix longues années à essayer de m’en sortir.  Je ne 
voyais que du noir, comme un grand trou sans fond qui ne finissait jamais. 
 
 L’an dernier, j’ai décidé d’obtenir mon diplôme.  J’y ai réussi cette année.  Il m’a 
fallu beaucoup d’acharnement, de persévérance et de patience pour en venir à bout. 
 
 Après tout cela, j’ai fait du bénévolat durant l’été : j’ai aidé quelqu’un à 
déménager et j’ai fait du ménage chez une autre personne. 
 
 Quand ce fut le temps de retourner à l’école, j’y suis allée pour me désennuyer.  
À la fin septembre, Louise m’a mentionné que l’École Ste-Euphémie cherchait des 
éducatrices parascolaires.  Elle m’a demandé si j’étais intéressée à y aller.  J’ai dit : 
«oui».  Je suis allée voir la coordonnatrice.  Après l’entrevue, elle m’a demandé : 

«Peux-tu commencer lundi prochain?»  Ça fait un mois et une semaine 
et j’ai toujours la même passion pour les enfants.  Comme je n’ai pas 
pu en avoir, j’essaie de donner de l’amour à d’autres enfants. 
 
     

    
 
 
 

 
Denise Legault-Chénier 
Casselman 

 
La confiance en Dieu 

 
 Je suis né en Haïti, dans une famille qui n’avait pas beaucoup de moyens pour 
élever les enfants.  Ma mère a eu 16 enfants.  Je ne mangeais pas tous les jours.  Je 
n’allais pas à l’école.  Ma vie a été marquée par la souffrance. 
 
 J’ai placé ma vie au service du bon Dieu.  Ça fait du bien.  Ça donne de la 
confiance.  J’encourage le monde à croire en Dieu.  Il m’a donné la force de quitter 
mon pays.  Maintenant, je suis capable de venir à l’école pour apprendre à lire et à 
écrire.  J’ai fait beaucoup de progrès dans ma vie. 
 
       

   
Jean-Batholl Joseph 
Ottawa     
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Mon ami Rocky 
 
 Rocky est le nom d’un chien que j’aimais beaucoup.  Il était toujours proche de 
moi lorsque j’avais des problèmes.  Il n’aimait pas me voir pleurer.  Sa présence me 
réconfortait énormément.  Il me léchait chaque fois que je n’avais pas de sourire sur 
mon visage.  Il était un ami fidèle.  Il est mort d’une maladie.  Je l’ai soutenu autant 
que je pouvais jusqu’à sa mort.  Ce fut une bonne amitié qui me manque encore 
aujourd’hui à chaque fois que j’y pense. 
 
       

     
Evelyne Martin 
Ottawa  

 
 
 
 

 

Mon chien Caramel 
 
 Mon chien s’appelle Caramel.  Il est beige et il a une petite tache blanche sur le 
cou.  Lorsque je suis à la maison, Caramel reste à l’intérieur avec moi mais lorsque je 
pars, il est à l’extérieur dans un enclos et mon frère vient le soigner. 
 
 Caramel aime beaucoup prendre des marches et se promener en quatre-roues 
avec moi.  Il se met même à pleurer si je ne l’emmène pas.  Je le dépose dans une 
boîte à l’avant du quatre-roues avec la petite chienne de mon frère.  Elle s’appelle 
Vicky.  Moi, je dis que Vicky est la blonde de Caramel car ils se donnent des becs. 
 
 Caramel dort avec deux couvertures.  Il place la deuxième en boule pour se 
faire un oreiller.  C’est drôle!  Aussi, il aime beaucoup ses biscuits pour chiens.  Il 
demande pour un biscuit en frappant la chaudière avec son museau.  Quand mon frère 
Jean-Paul vient nous visiter, il apporte des traites pour les chiens.  Caramel reconnaît 
le son de son quatre-roues et attend sa traite en branlant la queue. 
 
 Caramel est avec moi depuis environ seize ans.  Je l’aime beaucoup mon beau 
chien. 
 

      
 Marie-Claire Éthier 

  
  

 
 

 
Rockland 
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À mes amis 
 
 Merci à vous tous de la Pépinière Champlain!  Merci, monsieur et madame 
Dromaguet pour toutes les choses que j’ai apprises et que vous m’avez montrées.  
Pendant ces années avec vous, j’ai appris à conduire les tracteurs, prendre soin des 
arbres, placer les planches, faire du paysagement et nettoyer les mauvaises herbes. 
 
 Merci de m’avoir présenté à vos enfants au travail et lors de nos rencontres 
spéciales.  Vous m’avez toujours traité comme votre fils.  Merci de m’avoir présenté à 
Stéphanie.  On a travaillé plusieurs heures ensemble et cela nous a permis de mieux 
nous connaître.  Merci à toi, Steph.  Tu es une bonne amie. 
 
 Merci encore à tous!  J’espère que nous resterons de bons amis.  Au plaisir de 
se revoir. 
 
       Votre ami, 

 
 
     
 
 
 
 
 

  Bernard Villeneuve 

Un amour inestimable 
 
 Je vis un amour inestimable avec les hommes qui m’entourent.  Ces quatre 
hommes font la fierté de ma vie.  Ils font battre mon coeur très fort.  Quand je suis 
avec eux, je me sens comme un petit papillon qui vole dans l’air.  Ils me chouchoutent 
si bien que je ne peux pas m’en passer.  Ils m’ont donné de petits surnoms que j’aime 
beaucoup tels que ti-maman et petite naine.  La chose la plus intéressante est que 
lorsque je marche avec eux, je me sens en sécurité, jeune et épanouie. 
 
 Ce que je trouve aussi drôle, c’est que je me sens si petite au milieu d’eux.  Je 
n’ai pas de préféré parmi eux et ils m’aiment tous.  Quand nous sommes ensemble, ils 
passent leurs bras autour de mon cou et on s’amuse bien.  J’espère vivre avec mes 
quatre amours aussi longtemps que Dieu le voudra.  Ces quatre hommes sont mon 
mari et mes trois fils qui mesurent plus de 1,8 mètres chacun. 
 

Lucienne Lebreton Jeudy 
Ottawa 
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Je t’aime encore 
 
  
  
  
  
  
 
  
  
  
 
 
 
  
 
  
  
  

 

 
 
      

      
 

 

Je t’ai vu à la croisée de nos chemins. 
Main dans la main, nous avons marché sur la plage. 
Mon amour, mon bébé, 
Reste à mes côtés. 
Je t’aime de tout mon coeur! 

Nous avons marché, côte à côte. 
Nous avons échangé nos voeux nuptiaux. 
Je t’aime de tout mon coeur! 

 Ce jour-là, mon amour, 
Je pensais à notre futur 
Je voulais rester avec toi pour toujours. 

Tu étais là jusqu’à la naissance de notre enfant. 
Maintenant, je visite ta tombe tous les jours 
Merci, amour de ma vie. 

Anik Lemieux 
Rockland 

Mon ange! 
 
 
 

J’aimerais vous parler de mon ange.  C’est mon fils et il s’appelle Matthew. 

Magique, de le voir jouer avec ses nouveaux amis 

Aime caresser et bécoter 

Toujours il donne de l’amour à son père et à moi 

Très agité quand il mange du chocolat 

Heureux d’aller à la garderie 

Et aime jouer dehors avec sa bicyclette 

Wow!  C’est un petit garçon spécial! 

Dora Longo 
Ottawa 
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Hommage à ma grande soeur Lucie 
 
 À toi, ma grande soeur, je rends hommage.  Tu es mon amie et mon ange 
gardien.  Merci pour ton support, ta tendresse, ta compréhension.  Merci d’être vraie 
avec moi et de m’accepter pour qui je suis.  Une soeur comme toi est irremplaçable.  
Je t’aime énormément.  Je ne te changerais pas pour tout l’or au monde.  Toi, tu seras 
toujours ma grande soeur, tu es unique.  Voici ce que veut dire ton nom pour moi. 
 
Lucie     L = Loyale    U = Unique    C = Cajoleuse    I = Importante    E = 
Exceptionnelle 
 
 Merci du dévouement que tu apportes à ma petite famille.  Merci de me consoler 
quand j’en ai besoin.  Merci pour tes caresses.  Merci est un mot trop petit pour te dire 
à quel point j’apprécie tout ce que tu fais pour moi.  Merci, merci et encore un gros 
merci.  Je pourrais remplir la page de mercis pour te dire à quel point tu m’es chère.  
Tu es toujours là, tu es ma petite lumière d’espoir.  Quand je me sens seule, j’ai 
seulement besoin de penser à ton beau sourire rempli d’amour, à ton énergie et à ta 
chaleur.  Mille et un merci.... 
 
 

 

 
 

    
 

 

 
 

     
     

 

 

De ta petite soeur Ginette qui t’aime gros, gros,. 

Xoxxoxo 

 Ginette Brunet 
Rockland  

Jamais seule avant 
 
Cette pensée est dédiée à ma Mémère que j’aimais beaucoup. 
 
Je n’étais jamais seule parce que tu étais toujours là pour moi.  Même si tu n’es plus ici 
physiquement, tu es dans mon coeur.  Je me rappelle de beaux moments passés 
ensemble quand on allait à Montréal et à Toronto.  J’ai eu beaucoup de plaisir quand je 
couchais chez toi.  Chère Mémère, ta présence me manque et ma vie a changé depuis 
ta disparition.  J’aurais aimé que tu sois présente à ma graduation de douzième année.  
Tu aurais été fière de moi comme tu l’as été lors de ma graduation de la huitième 
année. 
 
Chère Mémère, tu me manques pour toujours ! 
 
De ta petite fille. 
 
       Melissa Maheu, Ottawa 
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Salutations 
 

Salut, la compagnie ! 
Oui ! Oui! 

Je suis encore ici. 
Les visages ont un peu changés. 

Mais les bonnes choses sont restées. 
 

Je vais apprendre le bon français. 
Sylvie m’aide et je le sais ! 

Elle m’accompagne en mathématiques. 
Quand je ne comprends pas, elle m’explique. 

 
Avec Michèle, c’est différent. 

Beaucoup d’autres choses, elle m’apprend ! 
Grâce à Mimi et à sa patience. 

J’apprivoise l’ordinateur et j’avance. 
 

Il y a aussi, certains jours. 
Johanne qui vient faire son tour. 

Elle nous aide du mieux qu’elle peut. 
Avec nos dérives et nos creux. 

 
S.V.P. ! Veuillez patienter. 

J’en ai d’autres à vous présenter. 
 

Comme la secrétaire, Donna, 
De bonne humeur et toujours là. 
Elle est toujours prête à aider. 
On a juste à le lui demander. 

 
Tous ces gens forment une belle famille. 

Mais que dire de Mme Louise. 
Femme dévouée, tout comme ses animatrices. 

Elle qui se déplace, partout et souvent. 
Pour son travail et pour l’amour des gens. 

 
C’est grâce à des gens comme ceux-là. 

Qu’il fait bon vivre au Canada ! 
Cela dit, je vous laisse. 
Vive la connaissance ! 

«Boo,» la paresse! 

 Henri Pearson 
Rockland  
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J’aime Dieu, parce qu’il m’a donné la vie. 
 
J’aime beaucoup ma mère, parce qu’elle m’a mise au monde et qu’elle m’a bien élevée. 
 
J’aime mes enfants, parce qu’ils sont respectueux de tout le monde. 
 
J’aime ma famille, parce qu’on est bien ensemble. 
 
J’aime le professeur, parce qu’elle enseigne bien. 
 

 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

   
   

 
 

 

 
 

Eulalie N’Da
Ottawa

 
 

L’histoire d’un couple 

Cette histoire parle d’un couple qui avait trois enfants.  Ce couple vivait en 
harmonie.  Un jour, la dame s’est mise en colère contre son époux qui pourtant était si 
gentil envers elle.  Elle se fâchait souvent.  Un jour, son mari lui a dit : «Ma chère, je 
ne peux plus supporter ton comportement.» 
 
 En signe de réconciliation, elle a préparé un bon repas et elle a invité son mari à 
manger avec elle.  Celui-ci a répondu à l’invitation.  Pendant qu’ils mangeaient, la 
dame a fait encore une autre bêtise plus grave que les premières. 
 
 Alors le mari a réagi en disant qu’elle avait fait cela exprès pour le blesser.  
Finalement, ils ont fini par divorcer parce qu’ils ne s’entendaient toujours pas. 
 
 Dans l’amour, il y a de la joie et du chagrin; il faut s’attendre à tout ce qui peut 
arriver.  Quel couple n’a jamais eu de problèmes ? 
 
      

  
 
     

 

Johane Matineau 
Ottawa 

J’aime 
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Le 15 juin 2006 a été une journée spéciale : je me suis 
mariée.  Mon fiancé et moi sommes allés nous préparer chez ma 
belle-soeur Claudette.  Je suis montée m’habiller dans la chambre.  
Claudette m’a maquillée, coiffée et elle a placé mon diadème et mon voile sur mes 
cheveux.  François m’attendait en bas de l’escalier.  Il s’est retourné et m’a dit : «Tu es 
belle !»  J’ai vu deux grosses larmes couler sur ses joues.  Mon frère est arrivé avec 
une belle voiture rouge.  Nous sommes partis pour nous rendre à l’église.  Après la 
cérémonie, le curé nous a dit : «Embrassez-vous!  J’ai pas dit un gros bec, un tout 
petit!  Attendez à ce soir!» 
 
    

 
  
  

 
  

 
 
 
 
 

  

 

 
 

Hélène Boudrias Brasseur 
Casselman 

Les Beaux Gestes 

À l’âge de 8 ans, je voulais apprendre à jouer à la batterie dans un orchestre.  À 
l’âge de 19 ans, je suis devenu membre d’un orchestre appelé Les Beaux Gestes.  
Nous avons chanté à Montréal, à Toronto et dans les hôtels d’Ottawa.  Nous avons 
joué de la musique des années 50, 60, 70 et du Country.  Il y avait six personnes dans 
l’orchestre dont trois guitaristes, un pianiste, un joueur de batterie et un chanteur.  
C’était un bon groupe et nous avons eu beaucoup de plaisir ensemble.  Il y avait des 
gogo girls qui dansaient dans les cages.  C’est l’un des souvenirs inoubliables dans ma 
vie. 
 
      

    
 
   

 

Michel Hamelin 
Ottawa 

Notre mariage 
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 Six de mes neveux et nièces ont gradué cet été.  Nadia et 
Robert ont complété leur huitième année, Alain Junior ainsi que les 
jumelles, Marie-France et Mélanie, ont complété leurs études 
secondaires et Christian a gradué du collège. 
 
 Chaque graduation était différente.  J’ai aimé le chapeau de graduation de 
Nadia.  À la fin de la graduation de Robert, ils ont lancé leur chapeau dans les airs.  
Alain Junior a reçu plusieurs bourses pour aller au collège. Sa graduation avait lieu 
dans une grande salle où il y avait un orchestre qui jouait de la musique.  
 
 Malheureusement, ma mère et moi n’avons pas pu aller aux graduations de 
Marie-France, Mélanie et Christian mais nous sommes quand même très fières d’eux. 
 
      

 
 
      

 
 
 

Monique Marcil 
Rockland 

Mon neveu Rayan 
 
 C’était un beau jour d’été, le 3 août 2005.  On a reçu un coup de téléphone de 
Toronto.  Bonne nouvelle!  Ma belle-soeur Sarah s’en allait à l’hôpital pour avoir son 
bébé. 
 
 Quatre heures plus tard, c’était l’arrivée d’un beau bébé garçon.  On l’appelait 
Rayan.  C’était mon petit neveu.  Il n’était pas en parfaite santé, car il avait la jaunisse.  
Le médecin l’avait à l’oeil. 
 
 Maman, papa et moi-même avions hâte d’aller voir Rayan.  J’étais une fière 
tante.  J’ai pu prendre Rayan dans mes bras pour un petit moment, car il était fragile. 
 
 Il nous a visités à Ottawa à Noël quand il avait un an.  Gare aux petits pieds et 
aux petites mains qui touchent à tout! 
 
 
 

Je veille sur lui à tout moment.  J’aime mon petit neveu aux grands yeux noirs. 

   
  

 Jasbeer Kotowaroo 
    Ottawa   

 

Les gradués 
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Souvenirs du couvent 
 
 Quand j’étais au couvent à Combermere, il fallait écrire notre nom sur tout: sur le 
linge, sur la coutellerie, sur nos tuniques de semaine et notre tunique du dimanche.  
Nos lits étaient placés un à côté de l’autre; on avait aussi une table de 
nuit et des rideaux entre chaque lit.  J’ai gagné pour avoir la table de 
nuit la plus propre mais je n’ai rien gagné du tout.  Les soeurs m’ont 
enlevé ma radio transistor parce que, lorsque les écouteurs sont 
tombés, la musique était très forte. 
 
 Je n’aimais pas ça au couvent.  J’y suis restée un an. 
 
   

 
   
   

 
   

 
 
 
 
 

Vivi-Anne Beaulne 
Casselman 

L’Art des arts 
 
 Je suis intéressé par la mode depuis mon enfance.  La mode, c’est l’art des arts.  
Ce qui m’intrigue le plus dans la mode c’est la façon que le monde s’habille.  Il y a des 
gens qui suivent la mode fidèlement, et il y en d’autres qui ont leur style personnel, sans 
suivre la mode.  Cela fait unique et différent.  Il y en a d’autres qui ne savent pas 
comment s’habiller.  Ça ne veut pas dire que je juge une personne par le 
style de vêtements qu’elle porte. 
 
 Mon rêve est d’aller à l’école de Richard Robinson pour devenir 
designer de haute couture.  Richard Robinson est un des meilleurs 
designers au monde.  Il va à Paris, en Angleterre, à Montréal pour montrer 
ses nouvelles lignes de vêtements à chaque saison.  Il vient d’Ottawa et 
son école est là aussi.  J’espère y aller dans le futur.  Le cours dure deux 
ans et coûte dix mille dollars.  À chaque semaine, je serais vingt heures en 
classe et j’aurais trente heures de devoirs.  Si je me motive et si je ne me 
décourage pas, je vais réaliser mon rêve. 
 
      

     
 
  

 

Luc Jr. Bourguignon 
Casselman 
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Ma panne caoutchouc 
 
 Un jour, je quitte ma maison pour me rendre au Centre Moi j’apprends.  En 
roulant, j’entends un bruit.  Je m’arrête.  Je descends de ma voiture et... 
«Ah! Mon Dieu, une panne caoutchouc!»  Confuse, je reste debout à côté 
de mon auto.  Un vieux monsieur s’arrête et m’offre de l’aide.  J’accepte 
avec joie.  Alors, le gentil monsieur me ramène chez moi.  Je prends le 
pneu de rechange et nous retournons à ma voiture.  Puis, nous changeons 
le pneu.  Je donne la main à mon bon samaritain et je lui dis merci. 
 
 La morale de mon histoire est : Parfois, on pense que les gens ne sont pas 
gentils, mais c’est faux.  Il y a des gens qui sont serviables et prêts à aider. 
 
      
      
 
 

 
 

Marie 
Ottawa

 
 
 

 

Se préparer à l’emploi 
 
 Je cherchais un emploi à Embrun depuis cinq mois et je suis allé à une 
station-service.  J’ai donné mon curriculum vitae à l’employeur.  C’était le gérant de la 
Coopérative d’Embrun.  Il m’a demandé si je connaissais l’informatique.  J’ai dit que 

non.  Il m’a dit que pour avoir cet emploi, il fallait connaître au moins la 
base de l’informatique pour obtenir le poste de pompiste.  J’ai décidé de 
venir prendre un cours pour apprendre à utiliser l’ordinateur.  J’en ai 
parlé avec ma femme Hélène.  Elle m’a dit : « Vas-y François!»  Le 13 
novembre 2006, j’ai commencé à aller au centre pour m’améliorer en 
informatique.  Lorsque le cours sera fini, j’aimerais aller prendre un cours 
de boulanger.  Je veux décorer des gâteaux en forme de chat ou 
d’automobile, écrire le nom d’une personne pour leur fête.  Et aussi, 
j’aime travailler dans la chaleur. 

 
      
      
 

 
 

François Brasseur 
Casselman 
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Mon travail chez Loblaws 
 
 Je m’appelle Jessica.  J’ai 29 ans.  Je fais partie de la Coopérative Horizon 
Emploi depuis deux ans.  C’est un organisme qui aide à trouver un emploi.  Avant, je 
travaillais dans la cantine de la coopérative et maintenant je travaille chez Loblaws. 
 
 J’aime mon emploi.  Ça fait quatre mois que je suis là.  Je travaille très fort.  Je 
vais chercher les paniers d’épiceries dehors et je les rentre à l’intérieur.  Je ramasse 
aussi les petits paniers verts pour les ranger à la bonne place.  Je m’occupe aussi de 
ramasser les bidons d’eau vides rapportés par les clients et je les range dans l’entrepôt.  
Mon agente Annie est fière de moi.  Elle a confiance en moi.  Elle vient me voir au 
travail quand elle a le temps.  Ma patronne est satisfaite de moi, car je suis 
responsable.  Mais le plus important, c’est que je suis fière de moi.  Pourquoi?...parce 
que je travaille bien! 
 
      
      
 

 
 

 
 
 
 
 

Jessica Golden 
Ottawa 

Travailler à l’extérieur 
 
 Quand le printemps arrive, j’aime ça être dehors parce qu’il commence à faire 
chaud et je peux respirer le nouvel air du printemps.  Au printemps, je commence à 
couper et à râteler l’herbe, à planter toutes sortes de fleurs et à faire un gros jardin.  
Dans mon jardin, je plante des tomates, des patates, des fèves jaunes, des 
concombres, des courgettes, des petits oignons verts, des citrouilles et de la laitue.  
Lorsque j’ai fini d’arroser mes fleurs et le jardin, durant la soirée, je prends une marche 
et je passe la soirée dehors. 
 

 

     
     

 
 

 Pierre Cadieux 
Rockland  
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Mon pays 
 
 La République de Djibouti a accédé à l’indépendance le 27 juin, 1977.  Ce 
soir-là, la population dansait, chantait, puis allumait des feux d’artifices.  Des gens 
criaient : «Vive le drapeau de la République de Djibouti !» 
 
 Le Djibouti est un état d’Afrique de l’Est situé à l’entrée de la mer Rouge.  La 
population de Djibouti est 680 000 habitants.  Les langues officielles sont l’arabe et le 
français.  Le groupe majoritaire est celui des Afars.  Les groupes minoritaires sont : les 
Somaliens, les Arabes, les Français et les Issas.  Le gadaboursi et l’issac sont des 
langues somaliennes. 
 
 La République de Djibouti est divisée en cinq circonscriptions 
administratives appelées districts : Djibouti, Ali-Sabieh, Dikhil, Tadjourah 
et Obock.  Le port de Djibouti, avec ses deux chargeurs de conteneurs, 
est aussi un terminal pétrolier.  La première phase du projet du port à 
Doraleh a été ouverte en février 2006. 
 
 Le port de Djibouti va permettre de desservir une nouvelle clientèle, 
soit les très gros bateaux venant directement d’Europe et d’Asie. 
 
      
      
 
 
 

 
 

Ilyas Hassan 
Ottawa 

 
 
 

Mon pays 
 
 Je m’appelle Guido.  Je suis un apprenant du Centre Moi j’apprends depuis le 
mois de novembre.  Je suis arrivé au Canada le 15 mars 2005.  Mon pays, c’est le 
Rwanda.  C’est un pays très petit, mais très joli.  Il y a beaucoup de beaux paysages, 
de grands parcs, et des hautes et jolies montagnes qui s’appellent Milles Collines.  
Vraiment, c’est un magnifique pays où plusieurs touristes du monde viennent se 

reposer et admirer les paysages. 
 
    
    
 

 
 

Guido Murenzi 
Ottawa 
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Mon cheminement 
 
 Je m’appelle Henriette Alipaye.  Je suis de nationalité congolaise.  Mes cinq 
enfants et moi avons quitté le Congo en novembre 2005 pour rejoindre mon mari au 
Canada.  Nous sommes arrivés au Canada le 30 novembre.  C’était le début de 
l’hiver.  J’étais contente de voir la neige.  J’ai pris des photos. 
 
 Pendant trois mois, mes enfants et moi avons habité à Ottawa à la maison 
d’accueil pour nouveaux arrivants Thérèse Dallaire. 
 
 En mars, mon mari et moi recevons une maison de trois chambres à coucher. 
Derrière notre maison, il y a un garage.  Mes deux grandes filles ont chacune leur 
maison.  Nous sommes très contents! 

 

 
 

Après 30 ans, comme épouse et mère de famille, je 
décide d’aller à l’école des adultes afin de poursuivre plus tard 
des études de préposé aux malades.  Je m’inscris donc au 
Centre Moi j’apprends. 
 
 Pour m’améliorer, je vais au centre quatre jours par 
semaine.  À la maison, je lis beaucoup.  Je commence à 
mieux parler et comprendre.  Je suis très heureuse de mon 
progrès! 
 
     
     
 

 
 

 
 

Henriette Alipaye 
Ottawa 

J’aime le Canada 
 
 Je suis venue au Canada le 11 février 2004 avec mes deux enfants, Célestine et 
Alain.  Il y avait beaucoup de neige et il faisait très froid.  C’était la première fois que 
nous voyons de la neige et que nous ayons si froid.  Maintenant, nous sommes 
habitués. 
 
 Mon pays, c’est le Congo.  Dans mon pays, les parents doivent payer pour 
envoyer leurs enfants à l’école.  Il y a beaucoup d’enfants qui sont intelligents, mais ils 
n’ont pas les moyens d’aller à l’école. 

J’aime beaucoup le Canada parce qu’il y a la paix. 

Kandida Wimana 
Ottawa 
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